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lui convient de prouver fon affcétion aux Bfe
pagrols & aux Francois. Scs Enmemis fong
prérs 3 facrifier leur reffentiment aurepospu-
blic, & a jurer avec lui la paix la plus ferme
dés qu’ils leur en donnera pour garants, non
la parole d'un Min ftre qui compte pourrien
1a foi publigue , & les Traitez les plus folem-
pels, & quin’a que trop faic enrendre qu'on
p’obriendtoir jamais de lui qu'une paix fimu.
léc; mais fa parole Royale, & la foy d'une
Nution, qui, quand elle n’auroit pas un Roi
de mon Sang , s'atiretoit tofijours de moi
une efiime particolicre.  Sur ce; je prie Diea
qu’il vous ait, mon Coufin, en fa fainte &
digae garde.  Ecrita Paris le 20. Mai 1713,
figné LOUIS, & plus bas , Le Branc

Et aa dos cft ccrit, 4 mon Coufin le Due
de Berwick , Pair ¢ Maréchal de Fysnce , Comsa
mandant ¢i chef mon Arinée en Efpagne.

Journal du fiege de Fountaralie dépuis Parrvivée
dn [Marechal de Berwsck jufqi'ala Capi-

tulalion.
Yournaz{dﬂ E 12. Mai le Marecha! de Berwick arriva
{i:ge;: s .4 Yron ou I"Armée Frangoile étoit cam-
yabie.

pée, & alla le 15. recossoitre la firnation de
Forotarabie. Le 16, 1l fir inveflir cetre Place,
& detacha un Corps de 15. mile hommes &
de quatorze cens Chevaux pour en former le
fiege, le refte de PArmée reftant toll ours 2
Y:on pour le Couvrir. Toutes les difpofi-
tions éranr faires, la Tranchée fur ouverre le
27. pat le Marquis de Geofreville Licutenant
General , le Marguis de Poynormand Mal;é[

cha



